
Samedi 14 août 2021 [église de I. dans la matinée]

Aucun de vous, en ces temps, n’est digne de Me recevoir. Je viens
en des cœurs et des âmes brisés par le péché, Je viens en des corps
qui adhèrent à la luxure. Pénitence, pénitence, enfants ! Le Malin,
si vous saviez comme il rôde autour de vous, plus particulièrement

encore autour de ceux qui Me cherchent, il vous détourne
sans cesse de Moi. Ne vous fiez qu’à Moi, enfants.

[LE SEIGNEUR] Pourquoi voulez-vous que Je vous délivre, hommes de peu
de foi ? Vous ne savez pas même mettre le genou à terre en Ma Pré-
sence, vous ignorez Mes Lois, vous parjurez Mes Commandements qui
ne sont qu’amour et vous n’invitez qu’à la haine et à la colère.

Qui est Premier ? Qui est comme Dieu ?

C’est votre apostasie qui vous jugera. Vous oubliez trop souvent que Je
suis un Dieu de justice aussi. Vous attendez de Moi la compassion, vous
attendez  de  Moi  la  tendresse,  que  Me  donnez-vous  en  retour ?  Vos
cœurs et vos yeux sont indifférents à Ma souffrance.
Dans le silence, ouvrez vos cœurs ! Dans le silence, laissez-Moi parfu-
mer vos âmes et les couvrir du voile de Ma tendresse !
Qu’attendez-vous pour Me visiter ? Qu’attendez-vous pour écouter Ma
Parole en vous ? Je vous parle sans cesse puisque J’habite en vous, en
chacun de vous. Mais vous fermez la porte à Ma Présence, vous M’inter-
disez de vous instruire et Ma tendresse, vous la jetez au feu !

Ô génération autoritaire, inconsciente, inconsistante et sans amour, gé-
nération au pouvoir du démon, génération endormie et lascive, tu as
choisi le camp de l’Adversaire et tu voudrais que Je te suive dans  ton
chemin ? Ton orgueil t’égare !
Tu n’as plus de richesse. Tes richesses sont dans l’obéissance au dé-
mon ! Que puis-Je encore pour toi ? Je vais te laisser marcher dans la
boue et dans la vase jusqu’à ce que tu élèves un regard vers Moi. Je te
laisserai dans la fange puisque tu l’as choisie.
Mon Cœur qui saigne, tu ne l’aperçois pas même ; Ma voix qui implore,
tu ne l’entends pas. Je suis pourtant ton Guide, mais tu as choisi de
suivre l’Infâme et en ses mains tu te meurs et dépéris. 

Mais Je ne laisserai pas détruire Ma Création. Je ne te laisserai pas
M’offenser  plus  encore,  Ma  colère  qui  se  lèvera  brûlera  toutes  les
brumes de ton apostasie.
J’écraserai de Ma main jusqu’au plus petit qui Me renie et Je lui mon-
trerai le chemin, le vrai qui mène à la liberté. Mais s’il refuse d’entendre
Ma Parole et de suivre Mes Commandements, alors Je laisserai l’Impie
s’emparer de lui.

La voie, Mes enfants, est entre vos mains. Moi qui  ai  déposé dans vos
cœurs le vin de la Vigne céleste ! Ce vin, si vous le laissez dans une
outre remplie de haine et d’injures, deviendra amer et acide en vous,
c’est lui qui vous jugera, lui qui remplira d’amertume vos corps et vos



entrailles. Il était amer le vin que l’on M’a donné à boire1, plus amères
encore seront vos entrailles, vous qui écoutez la voix des plaisirs de ce
monde et qui cherchez la jouissance et non le recueillement.

Aucun de vous en ces temps n’est digne de Me recevoir. Je viens en des
cœurs  et  des  âmes  brisés  par  le  péché,  Je  viens  en  des  corps  qui
adhèrent à la luxure.
Qui écoute Ma Parole ? Qui Me suit vraiment ?

Pénitence, pénitence, enfants !
Le Malin a plus d’un tour dans sa besace.  Le Malin,  si  vous saviez
comme il rôde autour de vous, plus particulièrement encore autour de
ceux qui Me cherchent, il vous détourne sans cesse de Moi.

Qui peut prétendre Me servir aujourd’hui ? Mon Église est infestée jus-
qu’au plus haut sommet de son royaume terrestre. Ne vous fiez qu’à
Moi, enfants. Cherchez dans le silence du cœur à entendre Ma voix qui,
en vous, vous instruira dans le silence et dans le secret. Tout ce qui est
mis aux yeux du monde est sali et taché. 
Dans le silence, Je suis. Dans le silence, chacun de vous trouvera la
voie.
Regardez-Moi au désert, prenez la voie que J’ai prise. Vous n’aurez nul
réconfort en ce monde, il n’a plus d’ailes, il n’a plus d’envol. L’envol, c’est
en Mon Cœur que vous le trouverez, c’est en M’approchant dans le si-
lence du monde que vous y parviendrez, que vous le goûterez.
Votre espérance ne peut être mise en-bas, c’est en-Haut qu’elle trouvera
l’envol pour vos cœurs.

Ayez pitié de ceux qui marchent dans la boue et qui, dans leur igno-
rance et leur refus, ne veulent élever le regard vers les Cieux. Ils sont
perdus dans les antres de l’enfer déjà, ceux qui se refusent à Ma Pré-
sence et qui Me renient. Qui les délivrera ? Ils ont fait leur choix. Cha-
cun est libre, Mes enfants, libre de vivre ou de mourir, libre d’aimer.

Il n’est plus temps de vous attarder sur hier, demain est nouveau et de-
main vient bientôt dans l’Éternité du temps.
Le Rédempteur attendu viendra lorsque tout sera accompli.  Vous Me
verrez  descendre  du  Ciel  comme  lorsque  J’y  suis  monté,  lorsque  le
temps sera venu. Le temps est proche, Mes enfants, IL EST TRÈS PROCHE.
Déjà Mes anges s’apprêtent à sonner de la trompette2. Qui Me verra se
frappera la poitrine. L’heure du Jugement vient, que celui qui a foi en
Moi Me serve et vienne à Moi chaque jour dans le silence de son cœur. 
Je Suis, en vous, vous attend en chaque instant.
Venez, Mes enfants, approchez-vous de Mon Tabernacle où Je vous at-
tends pour vous mener sur le chemin du Ciel ! Accourez à Moi et dans
Mes bras ouverts J’enlacerai chacun de vous qui M’avez porté secours
dans  le  grand  silence  des  églises.  Je  parle  toujours  aux  cœurs  qui
écoutent, Ma voix est en chacun de vous et Ma voie, c’est dans le silence
que vous la trouverez.
Chaque jour, chaque jour de votre temps, J’attends chacun de vous.

1) Sur la Croix.
2) Cf. [Ap 8, 7-12]


